_UI AI RETCRQUE QUE LE CCNTEXTE AVAIT LUI-MEME BEAUCCUP CHANGE DEPUIS L’ADOPTION DE
LA RESQLUTICN 3929 : IL 7 AVAIT UN CEZSSEZ-LE-FEU =T UN GOUVERNEMENT EN PLACE ET LES
BESOINS EN TROUPES ET EN EQUIPEMENTS HORS ZONE SURE ETAIENT SANS DOUTE A PRESENT
MOINDRES. IL N’'A PAS SEMBLE ACCIPTER CET ARGUMENT, SOULIGNANT QU’IL FAUDRAIT
CERTAINEMENT PROCEDER A UNE REVISION LU MANDAT, SINON REVOIR A LA HAUSSE LES

EFFECTIFS DE LA MINUAR.

POUR L'HEURE, LE SECRETAIRE GENERAL NE VOYAIT DONC PAS D’AUTRE SOLUTION QUE LE
MAINTIEN DE L'OPERATION TURQUOISE, SAUF SI LA FRAN = T EN MESURE DE NEGOCIER UNE
M

RELEVE EN SYNCHRONISATION AVEC Lz NOUVEAU GOUVERNEMENT RWANDAIS QUI PERMETTRAIT QUE
LES FORCES DE CELUI-CI REMPLACENT PAR ETAPES LES FORCES FRANCAISES DANS LA ZONE
HUMANITAIRE SURE. JE N'AI 7AS MANQUE DE RELEVER L'IRREALISME D’UN TEL SCENARIO A CE

STADE.
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===COMMENTAIRE=== : LES REACTIONS DE M. BOUTROS-GHALI SONT DONC, AU TQTAL, PEU
EZNCOURAGEANTES ET AU DIAPASON DE CELLES LCE SES COLLABORATEURS, TANT A NEW YORK QUE
SUR LE TERRAIN : LE DEPLOIEMENT DE LA MINUAR SELON UN CALENDRIER COMPATIBLE AVEC
CELUI QUE NOUS AVONS ANNONCE NE LUI PARAIT MATERIELLEMENT PAS REALISABLE, E us
DEVONS NQUS ATTENDRE A DES PRESSIONS DE SA PART POUR QUE NOUS RESTIONS PLUS
LONGTEMPS AU RWANDA. LE SECRETAIRE GENERAL, QUI SERA ABSENT DE NEW YORK TOUTE LA
SEMAINE PROCHAINE, M'A DIT =ZTRE DISPOSE A EVOQUER LZ DOSSIER AU TELEPHONE AVEC LE
MINISTRE OU AVEC LE PREMIER MINISTRE./.
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